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ESSAIS ·coM PARATI FS 
D E  SYSTE M E S  D E  C H A U FFAG E S O L A I R E  
L'économie d'énergie obtenue par un 
chauffage solaire dépend â la fois de la 
qualité de l'insolateur et de la conception 
des appareils de chauffage qui fui sont 
associés. En effet, le rendement de cap­
tage est d'autant meilleur que la tempé­
rature de J'insolateur est plus basse et, 
en sens inverse, l'efficacité des appareil­
lages de chauffage est meilleure quand 
leur température de fonctionnement est 
plus élevée. Il est donc nécessaire d'adap­
ter les uns aux autres insolateurs et 
appareils de chauffage. Cette combinaison 
constitue ce qu'on peut appeler un • sys­
tème de chauffage solaire • .  
Les insolateurs généralement préconisés 
pour le chauffage solaire des locaux four­
nissent de l'énergie calorifique â des tem­
pératures peu élevées, nettement inférieu­
res aux températures correspondant aux 
actuels systèmes de chauffage â radiateur. 
Si l'on cherche â élever la température 
de fonctionnement de ces insolateurs pour 
l'ajuster aux besoins, le rendement du 
captage tend à baisser en dessous des 
limites admissibles, aussi cherche-t-on des 
solutions meilleures : 
- ou bien on sophistique les insolateurs 
afin d'améliorer leurs performances, 
- ou bien l'on cherche des systèmes de 
chauffage qui peuvent fonctionner valable­
ment dans l'intervalle des températures qui 
sont celles du fluide caloporteur prove­
nant des insolateurs les plus courants. 
Le cho1x entre ces deux solutions ne peut 
se falfe rBisonnablement que si l'on dis­
pose de données sûres permettant de 
calculer séneusement leurs coûts respec­
tifs. En effet. les repercussions des techni­
ques plus élaborées sur le prix des inso­
lateurs. des temperatures plus ou moins 
éfevees sur le coût du stockage. d'un 
fonc/lonnement à plus basse température 
sur le coût des appare1fs de chauffage. 
1ouent dans des sens d1fferents. Il s'agit 
donc de ponderer avec prèc1S1on f' in­
fluence de ces d1ffèrents paramètres à la 
fo1s sur le coût des lllstallallons et sur les 
quant1tes d'ène1g1e solalfe utilement res­
tituées. 
Les calculs a pnori de tels systèmes 
s'appwent sur de nombreuses hypothèses 
et SUf des donnees qu'If COilVIent de Vèfl­
flef expènmentalement. C'est â cette 
cond1t1on que l'on peut prévolf les per-
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formances d'une installation fonctionnant 
dans un site climatique donné et par suite 
quantifier les économies d'énergie tradi­
tionnelle. 
Plusieurs études expérimentales de ces 
systèmes complets sont réalisées en Fran­
ce soit directement sur des maisons proto­
types ( 1 ), soit sur des réalisations expéri­
mentales spéciales. Parmi ces dernières. 
on peut citer des stations d'essais qui 
permettent d'étudier successivement plu­
sieurs systèmes dans un local unique (2) 
et d'autres qui sont prévues pour étudier 
simultanément plusieurs systèmes asso­
ciés chacun à un local particulier dont 
/es caractéristiques simulent une maison 
réelle (3). 
L'expérimentation en vraie grandeur est 
trop onéreuse pour pouvoir être complète. 
et. d'autre part. l'expérimentation â cette 
échelle, et surtout avec insolation artifi­
cielle. introduit trop d'hypothèses pour 
donner des résultats réellement transpo­
sables. 
Pour être â même de pondérer avec pré­
cision l'influence des différents paramètres 
d'une installation, il est nécessaire de 
procéder à une expérimentation, en site 
naturel. par exemple en utilisant des 
• unités d'essais • solaires qui reprodui­
sent /es phénomènes sans distorsion (4). 
La méthode consiste à maintenir les volu­
mes à une température constante, par 
exemple 20". grâce à un chauffage 
d'appoint électrique dont la consommation 
est enregistrée en permanence. Au bout 
d'une saison de chauffage on compare /es 
consommations des différentes unités â 
celles de l'unité de référence qui n'a pas 
de chauffage solaire. On peut ainsi sélec­
tionner à coup sûr /es meilleurs systèmes. 
Cette façon de faire permet aussi de 
connaître l'économie d'énergie réalisée au 
cours de la période d'expérimentation. 
correspondant aux données climatologi­
ques relevées. Pour transposer ces ré­
sultats à des années climatologiquement 
différentes. il faut analyser plus finement 
/es informat1ons et recueillir /es données 
toutes /es heures. ce qui est prévu par 
l'mtermédiaire d'une centrale de mesures. 
Il est alors pratique de recounr à une 
modèlisat1on mathématique des systèmes. 
laquelle permettra d'obtemr des valeurs 
de consommation de fa même installat1on 
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A solar heating system consists in the 
combination of a so/(Jr captor and hea­
ting apparatus. The choice of the diffe­
rent elements must take into account 
the cost. 
T o estima te the saving of energy thal 
the use of solar systems al/ows for, 
it is necessary to study expenmentally 
the performance of each system. 
Severa/ expenments on complete sys­
tems have been carrled out m France 
but the use of experimentation units. 
where different systems can be studied 
m different types of constructions is es­
sentla/. 
ln tact, a thorough knowledge of the ef­
fects of the different parameters in a 
system can on/y be gained from experi­
mentation m naturaf climatic conditions. 
The recordmgs over a season of the 
complementary energy consumption by 
the different · systems considered a/low 
to select the most efficient so/ar heating 
systems. 
pour un prof1l climatologique annuel quel­
conque prédéterminé. Ce profil pourrait 
être avantageusement celui d'une année 
représentative du site sur lequel on veut 
travailler. La vérification expérimentale du 
modèle et sa mise au point sont obtenues 
en implantant des • unités d'essais • iden­
tiques sur des sites différents. on pourra 
ainsi, dès la première année de fonction­
nement. obtenir les résultats recher�hés. 
Les données ainsi obtenues correspondent 
au chauffage des volumes expérimentaux 
simulant des maisons réelles. il sera facile 
de passer aux cas réels en tenant compte 
de la similitude des déperditions et en 
introduisant /es corrections nécessaires 
correspondant aux apports énergétiques 
gratuits dus à l'ensoleillement des fenê­
tres. aux apports énergétiques internes et 
aux déperditions supplémentaires dues â 
l'occupation des locaux. 
Il est ainsi possible. en n'engageant que 
des dépenses raisonnables. d'acquérir des 
informations quantitatives utilisables à 
coup sûr pour la prévision des perfor­
mances de systèmes de chauffage solaire 
utilisés dans différentes conditions clima­
tologiques. 
J. P. 
(1) Des exemples en sont donnés dans le texte 
de M. Auriault, 1976 - 2 p. 43. 
(2) LaboratOire de I'Ecol� Supérieure des Ingé­
nieurs de Marseolle, 28. rue des Electriciens, 
13004 Marseille. 
(3) Société Saint-Gobain Industries. 62. boule­
vard v,ctor-Hugo. 92209 Neuol ly-sur-Seine. 
(4) Chaque un1té d'essaiS correspond à un sys­
tème de chauffage dé1erm1né ; el le comprend 
essenttel lernent : 
- Un local clos de 8 à 15 m" isolé et ven­
tilé, s1mulant une maison. 
- Un Insolateur 1ntégré ou non au local pré­
cédent. 
- Un système de stockage de calories sous 
forme d'un mur de béton ou d'un réservOir 
d 'eau. 
- Des appare i l s  de chauffage util1sant les ca­
lones sola•res 
- Des appareils de chauffage d'appoint fonc­
tionnant aux énerg1es tradtttonnelles. 
- Des appareols de contrôle et de régulation 
pour 1 ensemble des tnstal lat1ons. 
- Des appare i l s  de mesures therm1ques et 
énerget1ques. 
ainsi qu'une installation climatologique qui 
comprendra au m1n1mum : 
- Un pyranomëlrc pour l'énerg1e globale arri­
vant sur un plan hortzonta l .  
- U n  hel1ographe pour l a  détermination de 
la durée de l'cnsole1l lement. 
- Un thermographe et un humidomètre. 
